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Le projet TATA-BOX 
TATA-BOX est un projet de recherche de 4 ans, financé par l’Agence Nationale de la Recherche. Le projet 
vise à développer des méthodes et outils permettant aux acteurs locaux de concevoir une transition 
agroécologique à l’échelle locale. Le territoire d’étude est le bassin du Tarn Aveyron 

TATA-BOX ce sont 42 chercheurs pluridisciplinaires: 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
Le processus de concertation a permis aux 57 participants de 
produire des résultats concrets : un diagnostic des enjeux, une 
vision de l’agriculture future et un plan d'actions territorial et 
interterritorial partagés 

… qui se sont inspirés du cadre 
méthodologique Duru, Therond, 
Fares (2015)… 
 

.. mobilisant des méthodes et des outils pour mener à bien 
la réflexion territoriale et garantir la construction de 
productions consensuelles par les acteurs locaux 

Le collectif de scientifiques a coordonné une démarche en 3 
étapes… 

…et ont proposé à deux Pôles d’Equilibre 
Territorial et Rural du bassin Tarn-Aveyron de 
les accompagner dans une démarche de 
réflexion sur la transition agroécologique 

L'analyse collective des productions d'un atelier a permis de 
raisonner l'organisation des échanges et la transformation des 
résultats en objets manipulables à l'étape suivante 

Les dispositifs des ateliers ont été mis à 
l'épreuve avant leur implémentation 
afin de les adapter au mieux, en tenant 
compte des perspectives 
pluridisciplinaires du collectif 

Cette bande-dessinée retrace les points saillants du dispositif 
et propose un retour d’expérience sur les enjeux auxquels le 
collectif de scientifiques s’est confronté pour concevoir une 
démarche participative pour la transition agroécologique  



Les acteurs du système agricole actuel cheminent 
jusqu’à une intersection. Ils ont alors le choix de 
poursuivre sur la même voie, à gauche, ou de 
prendre l’embranchement principal à droite. 

Le chemin de gauche est un chemin « mainstream» 
/ « business as usual ». Ses paysages et ses 

acteurs s’homogénéisent avec le temps 

La voie de droite conduit à des paysages plus 
complexes et plus diversifiés menant ses acteurs 

vers davantage de coopérations. Cependant cette 
voie est plus incertaine, questionne ses acteurs et 
se ramifie avec le temps. Une montagne sépare les 

deux paysages. Toutefois, des sentiers existent 
entre les deux 



Plusieurs stratégies peuvent être 
adoptées pour impulser la transition 

agroécologique. Ces stratégies 
aboutissent à différents degrés 

d’écologisation du système 

-optimiser l’efficience 
d’utilisation des intrants 

agricoles (eau, fertilisants, 
pesticides, main d’œuvre 

...) 

-substituer les intrants agricoles 
de synthèse impactant 

négativement l’environnement par 
des intrants ayant un impact 

réduit ou positif (ex : remplacer 
les engrais minéraux par des 

engrais organiques) 

-réduire progressivement 
les intrants anthropiques au 
profit de l’amplification de 

processus naturels, à 
l’origine de services 

écosystémiques supports de 
la production agricole. 

Fondée sur un changement 
de logique dans la gestion 
de l’exploitation agricole 

cette stratégie requiert une 
reconception profonde des 

systèmes, basée sur la 
diversification, non 

seulement à l’échelle de la 
parcelle mais également de 
l’exploitation agricole et du 

paysage dans lequel elle 
s’inscrit 



Dans le territoire, différentes formes d’agricultures cohabitent.  
Elles se différencient par leurs stratégies de production et de 
commercialisation. Ainsi leurs liens au territoire et aux villes 

avoisinantes diffèrent. Leurs interactions sont plus ou moins fortes 
(densité des haies, origine de la matière organique) 



La deuxième 
étape 

consiste à 
identifier un 
nouveau cap 

à suivre 
collectivement  

Finalement, la troisième étape consiste à déterminer collectivement 
l’organisation, les méthodes et les outils nécessaires au changement de 

cap. A chacune de ces étapes, la complémentarité ́ des acteurs leur permet 
d’hybrider leurs connaissances pour obtenir de meilleurs résultats 

Les acteurs sont tous dans le "même bateau". Ils ont le choix de se 
laisser porter par le vent, avec les risques encourus, ou bien de 
piloter et dévier leur trajectoire. Pour cela, une démarche en 3 

étapes est mise en œuvre 

La première 
consiste à 
porter un 
diagnostic 

collectif sur le 
chemin déjà 

parcouru et la 
situation 
actuelle 



Le terme « démarche participative » est utilise ́ pour 
définir des processus hétérogènes en termes 

d'objectifs et de moyens. Il se réfère notamment à 
différents degrés de participation des parties-
prenantes dans le processus de réflexion et de 

décision 

Ce degré de participation déterminera le 
niveau de mobilisation des connaissances 

empiriques des acteurs locaux et leur pouvoir 
dans le processus.  

L’ensemble de ces facteurs déterminera le 
degré d'appropriation et d'adoption des fruits 

de la démarche 



Par ailleurs, chaque participant possède sa propre logique, son 
caractère et son mode d’expression privilégié. Les outils ont alors 
vocation à multiplier les modes de représentation (écrit, schéma, 

dessins, cartes…) et d’expression (écrit/oral, plénier/ groupe/ 
anonyme) pour stimuler l’ensemble des participants et établir ainsi 

une équité entre participants 

Lors d’ateliers 
participatifs, une 

diversité d’acteurs est 
réunie. L’enjeu du 

facilitateur est alors de 
permettre aux 

participants de : 
-passer d’une attitude 
passive d’apprentissage, 
commune dans les 
formats classiques 
d’information/ 
consultation, à une 
attitude active de 
création/ co-construction, 
-s’extraire des 
représentations 
classiques et ouvrir de 
nouvelles perspectives 
afin de faciliter 
l’exploration d’options 
innovantes 



La situation initiale peut être améliorée en adoptant 
différentes stratégies basées sur différents types de 

démarches dites « participatives » 

Les cagettes d’outils 
sont au sol. 

L’utilisation des 
manivelles permet de 
mobiliser les outils et 

d’améliorer la 
situation de manière : 

-plus ou moins 
importante 
-plus ou moins rapide 
-plus ou moins 
coûteuse 

Par exemple, les 
manivelles de grand 
diamètre permettent 
d’aller plus vite mais 

moins haut 



Des acteurs de 
différents horizons et 

ayant des 
représentations très 
différentes (bulles de 

pensée) vont être 
amenés à se 

rencontrer lors d’un 
atelier, a ̀ l’intersection 

des chemins. Les 
échanges de cet 
atelier vont leur 

permettre d’hybrider 
et de faire évoluer 

leurs représentations 
respectives 

Cela leur permettra également d’accroître la fréquence des 
intersections des chemins, grâce au développement de leurs 

réseaux. A chaque nouvelle intersection, les représentations de 
chacun s’enrichissent de celles des autres. A la première 

intersection, un facilitateur extérieur est présent. Les acteurs 
locaux s’autonomisent par la suite  



Les interactions s’intensifient dans un paysage 
diversifié investi par des acteurs hétérogènes. 

Ce nouveau réseau comporte différents acteurs 
pilotes de la transition. Ces acteurs pilotes sont 
reliés à un ensemble de groupes d’acteurs du 

territoire 

Au fil du chemin de la 
transition 

agroécologique, les 
interactions entre 

acteurs locaux 
évoluent. 

Au départ, un acteur 
centralise les 

échanges dans un 
paysage simplifié 
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